
Pie Discepole del Divin Maestro - Casa generalizia - www.pddm.org 

 
 
 
 
 

 
 
 

Bien chères Sœurs, 

Dans la nuit du 15 mai 2018, à 23 h, dans la Communauté DM d’Albano Latial, Jésus Maître a adressé 
l’appel définitif à notre sœur 

SR M. LUCIANA – NOBU UMEKI 
née à Kumamoto (Japon) le 25 mars 1934. 

Née le 25 mars 1934 dans une famille bouddhiste très traditionnelle, après avoir reçu le baptême le 9 avril 
1955, samedi saint, veille de Pâques de résurrection, elle prend le nom de Marie Véronique Kondo Sumiko. 
L’année suivante, elle reçoit le sacrement de Confirmation le 13 juin 1956. Le 29 avril 1957, à 23 ans, elle entre 
dans la Congrégation à Fukuoka où la petite communauté de Sœurs Disciples présente en Terre nippone depuis 
1950 fait ses premiers pas dans la foi. Des brèves notices de son histoire vocationnelle, on déduit que, pour 
répondre à la vocation religieuse, elle a dû beaucoup lutter. Il s’agissait de vaincre les résistances de sa famille, 
en particulier de son père, prêtre bouddhiste. Dans les chroniques écrites avec emphase par les sœurs 
missionnaires de la première heure, nous lisons: Dans la maison du bonze Umeki, il y a des réunions de prières, 
des offrandes de sacrifices, des célébrations en l’honneur des défunts. Un climat de recueillement et de mystère 
y règne. Un jour, une des filles entre avec une amie dans une église catholique. L’image de la Madone l’attire, 
le sens profond de prière la conquiert: elle s’inscrit au catéchuménat; reçoit le baptême, devient Sœur Disciple. 
(…)Le père, bonze, droit et fort, qui a de la vénération pour la religion catholique, se dépassant avec courage, 
permet à sa fille de devenir catholique et religieuse. Il y a des cas nombreux de jeunes filles entrées après la 
conversion et qui ont obtenu successivement la conversion de leurs parents grâce à leur exemple et à leur vie 
heureuse. 

Envoyée en Italie pour la première formation, Marie Véronique entre au noviciat le 25 mars 1960 à Rome et, 
toujours à Rome, le 7 mai 1961, elle émet la profession religieuse qu’elle scelle avec les vœux perpétuels après 
cinq ans, le 7 mai 1966. Elle vit la mission propre à la vie consacrée, quotidiennement, dans les services qui lui 
sont demandés de plus en plus, dans les communautés de Vicence, Nogent sur Marne (France), Gênes, Rome à 
la Maison générale de la SSP, Bordighera, Centrale de Zugliano et Albano Latial. Elle se prête généreusement; 
préposée au réfectoire, cuisinière, à l’accueil des hôtes et attentive aux nécessités des sœurs âgées et malades. 

Elle cultive avec enthousiasme la dimension artistique quand on lui offre une préparation spécifique en 
céramique; et elle se risque dans les ateliers à Rome de 1965 à 1982. À Florence, elle fréquente avec profit un 
cours de céramique, avec alternance de modelage, décoration, dessin professionnel, art plastique, atelier et 
façonnage.  

Elle passe presque toute sa vie religieuse en Italie, sauf une brève parenthèse à Tokyo de 1969 à 1974. 
Toutes se souviennent d’elle pour son grand amour de l’Eucharistie, du sacerdoce paulinien et de la Madone 
dont elle était particulièrement dévote, marquée par sa présence maternelle dès son enfance. 

Elle redisait fréquemment qu’elle était heureuse d’avoir vécu comme Sœur Disciple, missionnaire en Italie, 
et elle savait se réjouir des nouvelles qui lui parvenaient du Japon, nouvelles de Congrégation et de Famille 
paulinienne. 

Avec le déclin de ses forces et l’arrivée d’un néoplasme gastrique, sa santé a continué à décliner; mais elle a 
gardé fermement la joie de la vocation et l’orgueil d’être Paulinienne. 

La présence de la Vierge Mère, qui l’a accueillie au jour de sa venue à la lumière en ce monde – en la 
solennité de l’Annonciation du Seigneur – a été consolatrice dans le passage définitif de sa mort en ce mois de 
mai. Accompagnée par la prière et l’attention de la communauté, elle s’est éteinte au cours de la nuit, allant à la 
rencontre du Christ, son Époux, avec la lampe de la charité allumée. 

Avec l’invocation incessante de l’Esprit de Dieu, que la neuvaine de la Pentecôte nous aide à fixer le regard 
du cœur sur le but final où cette disciple missionnaire nous a précédées.  
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